
Lisons-nous Semaine 4 

Elève :  

 

 

 

 

Lettre d’élève à son professeur : 

"Bonjour Madame, 
Je fais mes devoirs, je joue avec mon petit frère, ma belle mère et mon papa. 

Le confinement permet de faire une grande pause, on travaille tout le temps sinon  
et du coup bah on a jamais de grande pause sauf l'été.  

Voici ma vie." 
 
 
 

Parents : 

"Bonjour à tous, 

Un moment hors du temps qui permet de se retrouver en famille même si c'est un peu stressant. 

Faire travailler nos enfants n'est pas évident, même si cela est très intéressant. Nous alternons 

devoirs des professeurs, CNED, LUMNI Collège sur FRANCE 4, ateliers créatifs, sport, différents sites 

web éducatifs... Vivement les vacances !! 

Nous pensons aussi beaucoup à vous et remercions toute l'équipe pédagogique du Collège Simone 

de Beauvoir pour leur suivi. 

Bon courage à tous et surtout : prenez soin de vous !!" 

 

 

 



 

 Professeur : Dimanche 05 avril : Et après ? 

   On fera comment, après ? Liste non exhaustive, à compléter à votre guise… 

 

1) On freinera les déplacements touristiques au grand dam des virus qui avaient trouvé là un moyen hyper rapide de 

se déplacer sur la terre. 

2) On sera plus contrôlés à l’arrivée des pays. La Nouvelle Zélande le fait depuis longtemps… 

3) On désinfectera les avions, les bagages, on contrôlera les voyageurs. Il faudra embaucher du personnel, investir dans 

des appareils, des produits (mais, bio !) 

4) On payera beaucoup plus chers nos billets d’avion. 

5) On aura toujours des masques FFP2, un thermomètre et du gel hydro alcoolique  à la maison.  

6) Les salaires seront calculés en fonction de l’utilité sociale. Certaines professions revues à la hausse : éboueurs, 

caissières…d’autres à la baisse : trader, footballeurs !  

7) On portera des masques lorsque nous serons malades. On portera des masques dans la rue, au travail… 

8) On ne se moquera plus des Asiatiques qui en portent depuis longtemps.  

9) On relocalisera les entreprises de production de médicaments, on les nationalisera peut-être aussi.  

10) On produira aussi chez nous du gel, des masques et des gants…. 

11) On se lavera les mains plus souvent. On Connaîtra les gestes barrières. 

12) On arrêtera de détruire le cadre de vie d’animaux porteurs sains de nombreux virus. 

13) On sera plus vigilant avec tout ce qu’on touche. 

14) On arrêtera de serrer des mains et claquer des bises à tout le monde. 

15) On consommera plus local, réduisant les transports commerciaux et donc la pollution et donc les mouvements de 

virus.  Mais je n’ai pas dit qu’on allait se débarrasser des virus ! 

16) On équipera les hôpitaux de respirateurs et de salles de réanimation en grand nombre. 

17) On formera des professionnels capables d’utiliser ces respirateurs. 

18) On aura un budget pour financer des tests en grand nombre. 

19) On devra renoncer à d’autres dépenses publiques au profit de la santé. Lesquelles ? 

20) On acceptera de donner beaucoup beaucoup d’argent à l’hôpital, à la recherche et à tout notre système de santé. 

21) On acceptera de payer plus d’impôt pour les hôpitaux. 

22) On installera la fibre dans tout le pays et tous les foyers seront connectés. Ce sont ces connexions qui nous ont permis 

de supporter le confinement. 

23) On formera les élèves à l’utilisation de l’ENT…au lieu de créer des outils d’évaluation de leurs connaissances. 

24) On réfléchira à la situation des personnes âgées :  L’EHPAD ?  le maintien à domicile ?  

25) On acceptera aussi de donner beaucoup beaucoup d’argent pour le soutien aux personnes âgées. 

26) On ne se croira plus invulnérables et on sera concernés par ce qui arrive aux autres, en Chine, en Afrique. 

27) On luttera vraiment contre les arrivées clandestines sur notre territoire…mais celles de virus !  

28) On réfléchira à notre peur de la mort. 

29) On listera les vraies priorités : urgence sanitaire, urgence écologique bien bien avant l’urgence économique. 

30) On se rappellera que cette fois, riches ou pauvres, nous étions égaux : le virus ne faisaient pas de différence, encore 

que…. 

Tout cela ne sera possible que si l’on garde en mémoire notre expérience de 2020. Mais j’ai bien peur que l’économie 

mondialiste ne devienne vite amnésique… 

Tout cela ne sera possible que dans les pays riches. Que va faire l’autre moitié de la planète ? Celle où on atterrit pour des 

vacances au soleil et des paysages de rêve…Celle qui, en ce moment, résignée, voit arriver COVID-19 ?   

 

Elève : 

Je me sens à la fois bien et mal. Pour plusieurs raisons, j’ai loupé beaucoup de cours au premier 

semestre, puis je reviens au collège, et tout-à-coup le coronavirus apparaît, il faut rester à la 

maison ! Voilà mes problèmes : je me demande quand l’école va recommencer, combien de temps 

durera le confinement, quand on pourra sortir plus qu’une heure.  Mais je me dis qu’il ne faut pas 

désespérer ! Malgré cette épidémie, il faut continuer de travailler et d’apprendre, sans lâcher. 

 



  

Professeur : 

 

 

 

 

 

 

Elèves : 

 

Dès que la vie redeviendra comme avant... 

 

 - je pourrai enfin revoir mes deux sœurs ainsi que ma nièce et mon neveu. 

- je pourrai revoir toute ma famille surtout ma tata qui attend un bébé. Je suis pressée de prendre mon petit 
cousin dans mes bras. 
- j'irai retrouver immédiatement mes grands-parents. 
- je reprendrai ma vie normale, j’irai en cours, je réviserai à la maison et  j’irai faire les magasins. 
- je pourrai enfin ressortir 
 

Ce que le confinement m'a appris... 

- c'est que pour prendre soin des autres, il faut prendre soin de soi, ne pas approcher les personnes 
âgées, surtout ceux qu'on aime. 

- c'est que c'est difficile de rester à la maison, difficile pour les sans-abris. C’est à ce moment-là que je 
me rends compte que j'ai de la chance d'avoir des professeurs présents pour nous aider dans ces moments 
difficiles :  le confinement m’a appris aussi que nous sommes très inquiets de ce qui peut arriver à tout 
moment.  On se rend compte de l'importance de nos proches. 

- c’est de suivre les cours à la maison, de réviser pour le brevet, et de ne pas sortir car le virus est là.  

 

 

 



 

 

Elève :  

 

 

 
 



 

 

Elève : 
Depuis le confinement, je me lève un peu plus tard car je ne suis pas obligé de me déplacer pour aller au 
collège. Je fais mes cours et mes devoirs à la maison. J’ai un nouveau professeur : ma sœur m’aide 
beaucoup. J’ai eu du mal à comprendre comment trouver les devoirs. Du coup j’en ai beaucoup à rattraper 
et ce n’est pas facile. J’ai pris un nouveau rythme. Je vis bien le confinement car j’aime rester à la maison. 
 

 

 

Professeur :  

J’aime écrire. Inventer des histoires pour les petits. Pour les ados, aussi. Quoi de mieux pour 

conserver son âme d’enfant ? 

J’aime écrire. Les idées germent dans ma tête, se bousculent, s’entremêlent parfois. 

J’aime écrire. Choisir un carnet pour une nouvelle histoire. Caresser la texture du papier du 

bout des doigts. Laisser glisser le stylo sur la feuille dans un léger bruissement réconfortant. 

Les lettres apparaissent, les mots se dévoilent, les phrases se forment. 

J’aime écrire. Peu à peu, les personnages prennent vie. J’apprends à les apprivoiser. Ils 

m’accompagnent pendant plusieurs semaines. Ils font presque partie de ma famille. 

J’aime écrire. Parfois jusqu’à l’épuisement. (Eh oui, l’écriture n’est pas de tout repos, 

contrairement à ce que l’on pourrait croire …) 

Mais depuis quelques temps, mes idées se sont réfugiées dans un coin de ma tête. A moins 

que ce ne soit dans mon cœur. Car écrire ne peut se faire sans le cœur. 

Il paraît que le confinement que nous vivons actuellement donne du temps. Qu’il pousse à 

la créativité. Etrange, ça ne fonctionne pas sur moi.  Les mots restent bloqués à l’intérieur. 

Confinés, eux aussi. 

Pourtant, il est vrai que l’acte d’écriture nécessite un certain retrait du monde. Mais pas 

celui-là. Pas le confinement imposé par ce satané Covid-19.  

Les pages de mes carnets restent blanches … Je ne sais pas pourquoi. 

 

 

 

 

 

Elève : 

 

Mon meilleur souvenir avant le confinement, c'est ce moment à 10h  où on parlait avec mes amies de ce qui allait se 

passer, de ce qu'on ferait pendant les prochaines semaines. Ce qui me manque le plus maintenant, c'est d'aller en 

cours et de discuter avec mes copines pendant la récréation. 

 



Professeur : 

Dernière news: Un nouveau site sur le web 

LEBONCONFINE : site d'annonces, site non commercial, juste d'échange. 

Avec une règle 

 Pas le droit d'échanger ses enfants, ses ados, ses parents car ils sont protégés par la convention de 

Genève 

Je me lance sur ce site" Echange" 

1. 2 boîtes d'épinards contre un steak frites 

2. Un livre neuf de maths contre un DVD de Benny Hill 

3. Une live Box orange contre un minitel (ça marche mieux!) 

4. 3 chewing-gums goût banane pas mâchés contre des parfums fraise (dans le même état si possible) 

5. Un poste de prof contre un poste de garde-pêche à Bora Bora 

6. Un CD de Céline Dion contre un CD de heavy metal : c'est plus calme 

7. Un jeu de ball trap d'appartement contre un jeu de Uno 

8. Une connexion MBN contre un MBN (Mon Blouson Noir) 

Voilà,  à d'autres à compléter les petites annonces de ce nouveau site. 

 

 

Professeur :  

 

 

 



 

Elèves : les barbelés          

                                                                   

 

   
 

 

   
 

 

      
 



 

 

 

Professeur : 

Nos ancien(ne)s n'auront pas connu les joies du télé-travail, du télé-enseignement 
ni des télé-réunions... Restés à l'âge du téléphone (à fil et cadran rond), ils ne 
savent pas ce qu'ils ont télé-manqué ! 
 
N'hésitons pas, entre télé-connexion et télé-concentration de nous  
télé-détendre un peu et peut-être même de télé-rire avec quelques  
télé-plaisanteries, mais sans perdre notre vie devant nos télé-visions et autres 
zécrans ! 
 
 

 

 

 

Parents : 

4ème semaine de confinement, nous sommes rentrés dans une routine journalière. 

Le temps nous semble long et nous avons perdu la notion du temps. 

Mais pour le personnel soignant, les journées sont un combat permanent contre ce virus, afin de 

soigner et de sauver des vies. 

Merci à tous ces professionnels de la santé et à toutes les personnes qui continuent de travailler, 

malgré ce fléau, afin de nous assurer une vie « presque » normale. 

 

Bonne journée et bonnes vacances. 

 

 

 

 


